
Extrait de Le hollandais sans peine

Au mois d’août, nous sommes donc partis vers l’Allemagne pour apprendre l’allemand, nos 

précieux cahiers de vacances glissés dans nos bagages entre la bouée et le maillot de bain.

Nos ennuis commencèrent à la douane. Le douanier allemand se mit à nous parler tout en 

dessinant dans l’air des petits carrés. Nous ne comprenions rien. Papa ouvrit le coffre, les 

valises, sa sacoche ; il allait même vider ses poches quand je lui dis :

- Je crois qu’il veut voir nos cartes d’identité.

C’est exact. Papa prit son air des grands jours et nous expliqua :

- L’allemand est une langue très difficile. Très belle mais très difficile.  

Les choses s’aggravèrent une fois au camping. 

Marie-Aude Murail

Questions     :  

1) En quel saison se passe cette histoire ?

En été. « Au mois d’Août… »

2) Que veux le douanier ?

Voir leurs cartes d’identité.

3) Pourquoi le père du narrateur ne comprend-il ce que veut le douanier ?

Le douanier parle allemand et pour le père l’allemand est une langue 
difficile.

4) Qui arrive à comprendre ce que veut le douanier ?

Le narrateur.


